
Song (Loudon Wainwright Ill). Elle fait une adaptation de 
~ Hanky Cat bien plus calme que !'original d'Eiton John ou 
., Ia version de Country Gazette en 1973. Les arrangements 
~ mettent en valeur Patrick McAvinue (fdl, mdo), elu fiddler de 
~ l'annee par I'IBMA cette annee, Cody Kilby (gtr) et surtout 
3 Scott Vestal (bjo) . 

meilleures chansons, Molly Rose et le swing Drinking Her 
Memory Down sont egalement de lui. Le guitariste Mark 
Hudson delivre ses meilleures interpretations sur deux de 
ses compositions mais sur les autres titres, sa voix manque 
de relief. Le mandoliniste David Lewis est un tenor a Ia tona­
lite presque feminine qui n'est pas ce que je prefere. 
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Raining In Baltimore est le deuxieme 
album de Ia chanteuse Kim ROBiNS. Elle a 
compose trois chansons qui ne comptent 
pas parmi les meilleures du disque. Elle 
ne chante pas tout tres bien non plus. Sa 
voix manque parfois de relief et elle n'est 
pas toujours juste, mais il y a aussi de 
bans moments, a commencer par Ia re­

prise d'une chanson de Kim Fox, An Eye For An Eye. J'aime 
surtout A Dream, un titre bluesy de Donna Hughes, bien 
arrange par Ron Ste,wart (bjo, fdl) et Adam Steffey (mdo) , 
excellents sur to'ut fe disque. Le bluegrass moderne The 
Love That We Once Loved n'est pas mal non plus. Plusieurs 
chansons ont des accents country, comme Stone Cold Blue, 
deja enregistre par Ronnie Bowman, My Baby Thinks He's 
A Train (Rosanne Cash) et Sacred Memories (Dolly Parton) . 

Mark LAVENGOOD est un dobro"lste et 
chanteur du Michigan. We've Come 
Along est son troisieme album. II est 
compose de trois courts instrumentaux 
joues en solo par Lavengood (je ne leur 
trouve pas beaucoup d'interet) , et de 
sept chansons interpretees sur les instru­
ments du bluegrass (gtr, mdo, bss, bjo) . 

La voix douce et haut perchee de Mark leur donne un cote 
folk, renforce par une mise en place assez decontractee. La 
chanson We've Come Along (signee Lavengood), est sans 
doute le titre le plus ambitieux. Percus, passage jazzy, lon­
gues parties instrumentales ou s'illustre particulierement Ja­
son Dennie a Ia mandoline. Le classique 01' Slew Foot n'est 
pas tres bien chante mais Vulpes Vulpes est agreable et on 
peut trouver du charme a Hungry Heart (Bruce Springsteen), 
notamment pour l'accompagnement de dobra. La voix du 
gu itariste Kyle Rhodes, plus affirmee que celle de Laven­
good, convient bien au classique de Ralph Stanley Bound 
To Ride. Tout n'est pas reussi dans ce disque mais Mark 
Lavengood y affiche une vraie personnalite musicale. 

Le titre du premier album de MOLLY ROSE 
91... .,...,_ -.. 17""" BAND, With All Due Respect (Patuxent) , 

ne trompe pas sur Ia marchandise. C'est 
du trad de chez trad . II vaut surtout, et 
presque exclusivement en fait, par Ia 
prestation de son banjo"lste, Lynwood 
Lunsford, qui a deja fait les beaux jours 
de Lost & Found et Big Country Blue­

grass. Son banjo est le principal attrait du disque. Les deux 

Alii Ever Wanted est le premier album 
du Kevin PRATER BAND pour le label Pa­
tuxent. J'avais bien aime Kevin Prater 
sur scene il y a une quinzaine d'annees 
quand il etait le mandoliniste de James 
King. James King avait deja une sante 

,.~---. fragile . II avait du mal a tenir Ia distance 
........ ---""-----' d'un concert entier et Kevin Prater faisait 
en partie le show a sa place. Je n'ai malheureusement pas 
retrouve son enthousiasme et ses qualites de tenor sur cet 
album de bluegrass classique qui ne brille ni par les chants, 
ni par l'accompagnement et pas non plus par Ia qualite du 
repertoire. Le gospel a quatre voix The Revelation est le titre 
que je retiens. 

BiG SADiE est compose de deux chan-
BIG sADIE teurs auteurs-compositeurs, Elise Berg­

man (bss) et Collin Moore (gtr) , d'Andy 
Malloy (bjo) et Matt Brown (fdl). Qa res­
semble a un groupe bluegrass mais leur 
musique n'approche ce style que sur 
quelques titres de Keep Me Waiting : 
Need Your Love chante par Collin, le 

fiddle tune Anni's Orchard et le bluesy Only You. L'essentiel 
du repertoire est constitue de ballades laid back peu pro­
pices aux virtuosites instrumentales. Les deux chanteurs ont 
des timbres agreables. La voix d'Eiise a des faux airs de 
Mary-Chapin Carpenter sur Danny. Les passages en duo de 
Corn Liquor font penser a Gillian Welch . J'aime bien le swing 
Keep Me Waiting. Un album agreable a ecouter mais qui se 
revele peu marquant. 

WiLD PONiES est un duo mari et femme 
compose de Doug (gtr) et Telisha (cbss) 
Williams. lis ont enregistre leur album 
Galax avec des musiciens old time de 
cette ville situee en Virginie et d'autres de 
Nashville. Leur album alterne, et melange 
parfois, country, old time et bluegrass. Le 
couple a ecrit six des dix chansons. C'est 

parmi leurs compositions qu'on trouve les trois meilleurs 
titres. Tower And The Wheel est une jolie melodie arrangee 
en folk old time, bien chantee par Telisha (elle interprete huit 
titres centre deux pour Doug) . Mama Bird est un titre enleve 
qui a Ia peche. To My Grave est une ballade country avec 
steel guitar. Pour le reste, le banjo est brouillon sur les titres 
bluegrass et les arrangements sont, a mon gout, trap de­
pouilles sur les chansons lentes pour m'interesser. © 

Ventes d'instruments ------Country Citation------ GazeHe 
Express - Vintage SO's Fender Steel Guitar. Un 

manche - 6 cordes - 3 pieds telescopiques -
etui d'origine. 800€. Contact : (06 08 99 59 54) 
Jean-Marie Peschiutta jmpesch@gmail.com 

- Mandoline Coufleau Absinthe (2010) esti­
mee 10 000$ par Georges Gruhn. (http://youtu. 
be/B06TEhS91QM). Vendue 2950€. Contact : 
Gilles Rezard : www.gillesrezard.com 

- Guitare Larrivee Jumbo 12 cordes (1991 ). 
Tres beau palissandre indien. Manche acajou 
et touche ebene. Superbe nacre (aigle) sur tete 
et touches. Franck Cheval a installe un systeme 
electro-acoustique stereo Fishman/ Crown et 
remplace les boutons acier par des boutons 
ebene. Etui d'origine. 1750€ a debattre. lnfos 
sur demande : ohiliooe.ochin@oranae.f 

"J'ai entendu dire que chacun, aujourd'hui, aurait "son" Elvis. Je 
peux comprendre !'idee, mais "man" Elvis etait un ami, de chair 
et de sang, dans Ia vraie vie. C'etait encore un gamin quand je 
travaillais avec lui. II avait 19 ans, et if aimait /es cheeseburgers, 
les filles, et sa mere ... pas forcement dans cet ordre (c 'etait plut6t 
sa mere, les filles et les cheeseburgers). Personnellement, j'aimais 
les cheeseburgers et je n'avais rien contre sa mere, mais les filles 
passaient en premier. Tant de filles lui couraient apres que, lorsque 
no us etions en tournee, if en restait toujours plein pour nous ... On 
s'est vraiment amuse en general, pas seulement avec les filles. 
Nous etions taus si emerveilles de Ia vie que nous menions que 
nous aurions travaille gratuitement. Et vous savez, Elvis etait vrai­
ment bon. Chaque fois que je me produisais avec lui, je ne ratais ja­
mais /'occasion de le regarder fa ire son show, depuis /es coulisses. 
Nous le faisions taus. II etait si charismatiaue ... II (Johnnv Cash) 

Avis aux amateurs 
qu i aiment mettre Ia 
saucisse au chaud : 
le Hot-Dog fete cette 
"nn.>~> "'""' 1<;n "nc: I 


